
discoursmariageia.fr

Bonsoir à toutes et à tous,

je  m’appelle  [Prénom],  témoin  de  Marie  et  ami  d’enfance  depuis…  le  collège,
c’est-à-dire depuis l’ère des cartables trop lourds et des coupes de cheveux dont
on ne reparlera plus.

Je suis très heureux d’être là pour vous parler de Marie et Julien, et je promets
d’être bref… enfin, bref pour quelqu’un qui a attendu ce micro depuis sept ans.

Je  me souviens  très  bien  du  jour  où  Marie  m’a  dit:  “J’ai  rencontré  quelqu’un  à
l’anniversaire  d’une amie  à  Lyon.  On a  débattu  sur  le  meilleur  fromage.”  À  ce
moment  précis,  j’ai  su  que  c’était  sérieux.  Parce  que  si  tu  te  disputes
passionnément à propos de fromage et que, malgré ça, tu veux encore revoir la
personne, c’est de l’engagement. Et visiblement, ça a marché: depuis ce débat
“comté contre tout le reste”, vous ne vous êtes plus quittés.

Votre premier rendez-vous, marché Saint-Antoine. Classique Marie: spontanéité
assumée, mais avec un plan quand même. On flâne, on goûte, on marchande le
sourire… et, si j’en crois la version officielle, quelqu’un est reparti avec plus de
fromages  que  de  raisons.  Je  ne  donnerai  pas  de  noms.  Disons  juste  que  ce
n’était pas Julien.

Deux ans plus tard, emménagement ensemble. Et là, on a vu vos super-pouvoirs
combinés:  Marie,  organisée  au  travail  au  millimètre  près,  capable  de
transformer un déménagement en opération parfaitement chronométrée; Julien,
patient comme un moine zen, cuisinier du dimanche qui transforme trois restes
de frigo en repas digne d’une carte. À ce propos, j’ai rencontré Julien la première
fois  lors  d’un  brunch  chez  Marie:  il  avait  préparé  des  pancakes  pour  tout  le
monde. J’avais prévu un petit discours de mise en garde “tu sais, Marie et moi,
on  se  connaît  depuis  le  collège…”,  mais  il  m’a  servi  des  pancakes.  J’ai



immédiatement changé d’avis: “Écoute, Julien, on est déjà amis.”

Ensuite, il y a eu Moka. Le chat. Le seul être vivant qui croit sincèrement que la
table est à lui. Je trouve que c’est une belle métaphore du couple: parfois, il faut
accepter qu’une petite boule de poils s’assoie au milieu de tout, fasse un peu de
bruit,  et  qu’on l’aime quand même. Et  vous,  vous avez réussi  à  faire  équipe à
trois. Je dis “bravo”, parce que ce n’est pas dans tous les contrats de mariage.

L’an  dernier,  Lisbonne.  Les  fiançailles.  Une  ville  de  lumière,  des  pavés,  des
miradouros, et vous deux, qui avez déjà décidé depuis longtemps d’être “nous”.
Je  ne  sais  pas  ce  qui  m’a  le  plus  ému  dans  cette  histoire:  la  destination,  la
demande,  ou  le  fait  que  vous  ayez  résisté  à  l’envie  de  manger  une  troisième
pastel de nata avant la photo souvenir. Dans le doute, je retiens les trois.

Ce  que  j’admire  chez  vous,  c’est  votre  façon  de  faire  simple  et  solide.  Vous
randonnez, et ça se voit dans votre manière d’avancer: un pas après l’autre, on
porte  le  sac  de  l’autre  quand  il  est  trop  lourd,  on  admire  le  point  de  vue
ensemble.  Vous  cuisinez  des  plats  du  monde:  vous  testez,  vous  goûtez,  vous
ajustez. C’est exactement ce que vous faites dans votre couple. Et le week-end,
à vous la photo de rue: vous savez regarder la même scène, au même moment,
mais  chacun  avec  son  angle.  Puis  vous  comparez,  vous  vous  marrez,  et  vous
gardez les meilleures. Si ce n’est pas un mode d’emploi du mariage, je ne sais
pas ce que c’est.

Marie, tu es spontanée, mais jamais brouillon; organisée, mais jamais rigide; et
surtout, incroyablement loyale. Ceux qui t’aiment savent qu’ils peuvent compter
sur  toi.  Tu arrives,  tu prends ta place,  et  tu fais  tenir  les choses.  C’est  un vrai
talent.

Julien,  ta  patience est  un cadeau pour  tous ceux qui  te  connaissent.  Tu as cet
humour discret, qui tombe au bon moment, et qui sauve des fins de journée. Et,
oui, tu es ce cuisinier du dimanche qui rend les dimanches meilleurs. Avec toi,
rien n’est forcé, tout est apaisé. C’est précieux.
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À vous deux, j’ai envie de dire ceci: continuez à rire de ce qui est petit, à vous
émerveiller de ce qui est grand, et à choisir chaque jour de marcher à la même
allure, même quand le chemin grimpe un peu. Vous avez déjà la recette: un peu
de  patience,  une  pincée  d’organisation,  beaucoup  de  loyauté,  et  un  zeste
d’ironie quand Moka décide que la sieste se fait au milieu du clavier.

Avant  de  conclure,  un  grand  merci  à  vos  parents.  Merci  d’avoir  élevé  deux
personnes  si  généreuses,  curieuses,  et  droites.  On  ne  construit  pas  un  couple
solide sans racines solides, et ce soir, on voit clairement d’où vient votre force.

Et  maintenant,  comme on est  au  beau milieu  d’un  excellent  repas,  faisons  les
choses correctement.

Je vous invite à lever vos verres à Marie et Julien: à vos randonnées sans fin, à
vos marchés du dimanche,  à  vos photos un peu floues mais  très  vraies,  à  vos
plats qui voyagent et à votre amour qui reste.

À vous deux, et à la belle route qui continue. Santé !
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